
Voici cinquante mille francs, Monsieur, que je vous prie d'ac-
cepter pour les conserver à Monsieur votre fils.

Le premier mouvement du père Rambaucd fut de repousser
la main qui lui présentait une liasse de billets de banque,
mais l'étranger insista avec tant d'éloquence et donna de si
bonnes raisons, que le père Rambaud put accepter sans porter
la moindre atteinte à la dignité de son fils et à la sienne propre.

Cet événement produisit une grande sensation dans le pays,
où la famille d'André s'était acquis, par des vertus héréditai-
res, l'estime et l'affection de tous. André est toujours au ser-
vice de la France, mais ses camarades transposant son surnom
de Brave-Tout, ne l'appellent plus que le Tout-Brave.

A. BALLYDIER.

FIN

"L'ETUDINT, "

(Du Recueil Littéraire, Montréal.

Avec sa huitième année d'existence, l'tudiant s'est régénéré et
dans son format et dans son programme. Il menace de devenir pour
nous, jeunes, la plus intéressante revue que nous ayons et de cap-
tiver au plus haut point, tant jeunes que vieux par l'intérêt qu'il
déploie.

Itérêt je dis juste car il y a tout intérêt à lire cette saillante

petite revue qui fait crânement son chemin depuis 7 ans, là, où tant
d'autres journaux et revues ont sombré, c'e t-à-dire, parmi la popu-
lation franco-canadienne qui jamais ne s'est montrée friande à l'ex-
cès de lecture et de science.

En dépit de tout, l'EItdiant a toujours tenu bon et Monsieur
Baillairgé, son vaillant directeur, s'est assuré, pour le plaisir et
l'intérêt de ses abonnés, le concours de plumes agréables autant que
solides, qui déverseront dans l'Etudiant, en même temps qu'une
bonne littérature, la science qui captive esprit, la religion qui char-


